
LA CLIPATOLOCIE A LA DIP..ECTIOII DE L' EXPLOITATIŒ1 

tiETEOROLOG !QUE 

Il peut paraître ~tonnant c1e voir l' \SECNA, dont l :"J. 
vocation est esseï,tielleme:1t aéronautique, au~si fortement 
représentée dnns ces assises, montrant p:-r là qu'elle se préoccup~ 
des problèmes de climatolor:ie. Cela tient au fait que ln plupart 
des Etat~ flembres ( 12 sur 14) nous or.t confié p~.r contrttts parti­
culiers, la t:estion ùc le1u, ser·; ice clim<\tologique. Or ces Etats 
prennent en plus en plus conscience de 1' importal!Ce de la climato­
logie en taut qu'élément de base dr-! leur développement. 

Il est certain en p~rticulicr ~ue l'abrométéorologie 
réponù à 1me n6censi tt·: dans des Et8.ts ott l'économie agricole est 
suffisarrlr.ïent avs:.~ncéo pour bétt.':ficier, nou seulement de 1' informa­
tion clirn::ttoloc ic!ue inùispens ::o.ble à l' at..;r iculture, mais aur:si de 
son traitement, ceci est :ünt.,-ulil!reme~•t vrai au Sénécal. 

Il appar;:).it évident que l'ère t!.e la climatologie en 
vase clos dont le rôle se bornait à accumuler des rnoyem~es dans den 
dossiers poussièrc,lX, qu'on pourrait appeler la climatologie de 
papa, est rGvolue. Il est te~ps, ct une coascience quasi universelle 
s'éve ille à cc sujet, q11e toutes ces donnees, toutes ces observa­
tions zoigr1eusement archivée:.;, d~bonchent sur des a pplications 
pr 1 tiques diricées vers l'économie du pays qui doit faire feu de 
tout bois. 

La meilleure illuotrction de l'énorme int6rêt que 
présente ln cl1matoloeic ou l'acromé téorolot:;ie pour le développe­
ment de: l'économie agricol i) ù'uu pays nous est fournie par l'exemple 
d'Izraël qui a réussi en s'appuyant sur ces techniques à promouvoir 
des cultures floriss nt cs dans deu r ég ions apparcmmm!t déshérité es . 

L' o::r ~ ::.tt::! che une er:'!nùe importance aux problèmes de 
météorologie asricole et contribue par ~on ac.tion, ù créer une 
émula ti on ccrtn.inc parmi les :!!:ta tEi J.:embrcs, dans ce doms ine dont 
on ne soupçonnait pas l'import·ncc il y R seulement dix ans. 
L'intérêt que porto la Direction G~néralc de l' 1\SF.C'li" êl.UX problèmes 
climatolociques , rG sul tc dP. la perception qu'elle ~. de 1 1 import!lnce 
considérrtble qu 1 ils revêtent dans clc!S pays à voc.-.tion essentielle­
meHt agricole . 

Cet intér6t oc m ~nifestc à l'échelon de 1 · Direction de 
1 ' Exp loi tntior: r!\~téoroloc;ique d:1ns deux directions principales : 

1° norm::. lisation des matériels ct pr·~tiques , amélio­
rntion ct ext~1nion ùu r~scau ùe baoe . 

2° CC11 tralit: ·, tion et traitement <les àonnécs puis leur 
diffusion sous forme de public~_tions . 

Je développer::>. i ces deux points séparément. 
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1° NOTII:U1LIBJ\ TIOU 

Elle porte sur lt..,::'l type::; ct' :'l!'J>areil qui, mir.; cr:. servie.: (~ 

progrc .:...sivcmC'm.t, remplacent leo ar~ci<m:-; moaè ler: pt::rlmés. Elle po!'t. -..:, 
d'autre p::~.rt, t:m, les documcn ts établis à l' écl.elon des statio:w .J': 
de:.~ nürvices. Nous avons mis cm place, 011 p<>rticulicr, un nouvua·:..t 
mod~le ùc t•j.bleau clim~: tologiquc m~.J:1sncl pour lcr.; postes elima to­
lol;iques cffcctuunt trois observations p<.r jour. Cc::> t11hleaux c-::t 
1 1 d.V~ntv.gc~ Ù 1 êtru aisément rcproducti bles p~r rJ iazacopil! pour la 
ùiffusion. Hous avons ét:!".ler.1e:nt éùi té réc c:r!mer.+. , de nouvelles 
instructions pour lr.!. ter.uc de~ cc:; doclUncnts c:ui prùvoicr:.t en 
pa.rticulior, l'inscription des totn.ux ct moyennes d.2c• da ires, 
réclamés par les us ~ gcrs. 

:ious venons cr;fin d' (;r_~ i ter Ul! .r.ouve-= u racdèle d e fi ch . .. 
pluviomi:J.triqucs qui répond aux b1~soins do tous leD Etcts. 

Il scr:-• i t hautarr:t!.nt cotùl;• i t:-:.blc; que tou tee les st::ttL :;::.; 
clim;;t.tologiqucs ou pluviométriq_ues, rolc;v!'nt ù 'f.:.utres org::~nismcs Ç1lr~ 
le nôtre , a.doptunt les rnê::nes imprirnér.; que les nôtres. l~ous pouvon.; 
d' r. il leurs le: ur en procurer gr:~ cieuscr.wnt. 

Il ressort du rA ppol't d e mi~~sion üc r!r Fi1,>rrcc..unr, Cf'ï.,; ~ . . , 

point lG plus f · iblc cle l' orc;rnination sctu.alle cet b. la base , c 1
1, .t 

à dire au nivc·lu C:a l'observr tf:UI' ; cc n'est pas étona~nt, si l ' o.1 
peuac que ces qbcerv· tcurG ù~ntvelcs, mé.. i::> ~ui sont tout de même~ 
rümw1érés , n ' ont aucune forw-~ ·cion sp.:!cialiséc ct qu ' ils nous vie:: ... c: n··~ 
de tous les horizons d<~ l' ... ctivitû inun:::inc . 

Aussi , pour p·üli er cc t éts t de fait , nous env i sae:(;on::­
dans un proche ave:. ir, d 1 organiser, avec l 1 ?.iùe financi~re d~.:; 1-:J. 
Coopùration Fr::-.nç ,:, isc , des stage~ J.c spécialis~ ti on an agrornétéoro · 
logie au nivc~.u d 1 Adjoint Technique 1 en notre · école cle ;u ".I 'Jï,Y . Le 
but poursuivi étant que ch~quc :ct~ t disposo au moins d ' un spé!c i~·.·­
liste en la matière. 

Cet ::..ecnt qui sc:r:J. i t iuGr:J.lt t , ~:n:r:! pour t~chcs 
essentielles : 
- L' impl::mt c~tion ct 1 ' inst?.llati -Jn de r:.ouvcmnc instruments daus J •• ·..: 

postes c~istants. 

L' inspection des posteG. 
La vérific:->.tion des données fournies par ces postes et surtout =..::. 
form~tion ct l'in!:ltruction des observateurs bénévoles. 

doute très 
ay:1nt à s r.> 

.. 

Il est certain crue c'est un tout dé but, il sGr<' s~ns 
vi tc nécecs~irc de disposer d 1 nn ét~.t major plus étof~\! 

tête un ingJnieur sp~ci1.lisé dans cette discipline • 

• • .. j.,. .... . 
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Elle compor-te deux aspecta : 

a) - cr-:;:-..tion cl.::: nouveaux pont cG 1 nous uc pouvow:; qu' c:1cour; ger la 
création du pont es aouvn:\tL"C partout ott le besoin s'en f;:~.i t 
cent ir~ 

b) - extension do ccrt::tinc:s "ïlesurus que noue <::nt~Ldon:; promouvoir 
elen~ lc.:s poet cs c::-·i:.; ·+· :1 cs, mesures d' èv:'.porn.tion ~~. partir cle 
buc~; de cl:J.ssc .1\ Jr.tLt"l~ ; ll' nn~rnomètrcn total is~tteurr;, nostœc: de 
l'insolation à 1' a ide: d' htliogr:-tphes, mesure de r;;yonncmcnt 
sol:~.irc à l' ::.ide llc pyr<ttlogr:..tphe et ul tl:ricurd:wnt, mesure 
d'~vapotrnnspirution. 

Tout ccci suppose éviG.cmmcnt que noua ayo~~:; tr.ouvé le 
financement du toutes ces opér~tions. 

Elle sc f;;.i t ~1. deux échelons : 

<l':::.bor<l 
lot:?,ique, 

A l'..;chclon de 1' F.t::t .J. 1:: Chefferie du Service Nétéoro-

ensuite à l'écl:clon de 1·· Direction 
logique de D".Je,n. 

de l'Exploitation Nétéoro-

Lorsque 1 · Dél6e::tion, échelon av.:~ncé de 1:: ~ircction 
Générale s ' est inrJt~ llée à D'l' 'Il, nous :-:vons estimé indispensro ble 
lle disposer d'un centro 1 rnécanogr.•phiquc , en vue princip:.llement des 
tr:-" vatL"C d.o st·: tistiqucn ct de cl.il~ca.tologiQ. :rous nvons donc mis au 
point un !Jystème ùe Cé.rtcs lii·. ca;.l0gr<lphic1uct: ~ur lesquelles sont 
rc!')ortée:J toutus l ~Js clom:ùez des postes pluviométriqur.!G ct cleG 
stf-. t~onG synopt~ques . Ces c~rtes so~t e-r:-phi té er; él.U niveau tles 
st:-tions pour lcn stations sy!1.optiqucs qui ~.~ isposcnt d'un personnel 
spécialisé, elles s0nt ét!lbliec bien unton~:u à la Chefferie pour les 
postes pluviomGtriques. 

Le graphit~cc permet la perforation autom2tique des 
cartes par un l ecteur magnétique à raison d'un millier de cartes par 
heure. 

Ces cartes , après un circuit dans différentes m' chineG, 
d<:!.nz le dét;:,.il desquelles ,jL: n' cntr0r··li pas, aboutissent à 1' ordi­
n:!.teur où les calculs sont faits. 

Sortent de ce ccntr~l 
des relevés mcmsucls d'ob::>Grvatiün c.vnoo""iq;uc, ,) raison cl'un 
relevé par mois , p ·r heure synoptique nt par st1 .tion, so~t huit 
rclevfs mennucls pnr sto.tion é'..Vec totaux et moycnneo effectué3 . 

des r elevés mensuels d' obscrv~.tions quotidiemlCS en deux volets 
n~ 1 ct n~ 2 à r ison d'un relovê par mois ct p~r st~tion , soit 
deux relevés mcnsu~ls p~r station avec totaux ct moyennes 
effectués. 

Ces r elevé s retourï1cnt à 1;- Chefferie de ch:.-que Etat 
qui les utilise pour ses besoinG propres. 

1 ... , ... 
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des rï!lcv~s mc:E ~ntcls cl 1 obsc;rv<: t i on pl uviornétrique~_guotidien:1es 
et en annexe doc llollllécu éle.ùorées. Ces relev~::> ::;ont destinés à 
ln diffusion, et, les 2tats en reçoivr;nt :1.!t~ut ù' exempl ~·. ires 
qu'il leur cm f::!ut pom· 1:· tliffuo1on à leur correspondA.ntn. 

Enfin, nous m0ttous :-:~.u point un ré ::>uml~ mensuel clos 
obscrvn.tions qui &rouperu le:::> ùonnêec de tous l e e Et.:~ts ]'.!embres 
sous form~s de moyennes ou de: t::l.blo.;::.ux ùc fr€t iuencc , 11v cc c . lcul 
cl' écflrtn t;ypc;r; d 1 Ull c ert in nombres d e p:~r~mètr(: S. Cc rG3umé d,Nr.:: i t 
commencer à p~raîtrn en Octobre-~~vcmbre de cette année, et sera 
bi<::n ent,;udu c.li f fusé il tous l e s co: -re::.;pond:int::; . 

Il :Y :::. éviùcmml3nt wt r:: l::;.cur1c Zt c c t :1bleau. Hous n 1 r:.vons 
pa s pu encore cnvi:.; ~ger de tr· i t e:r de l<:c m3mG f :::.çon les poste s 
clim<t toloe;iques. Les progr::?.mmr.s cl' ord inc. tcurs ont été très longs à 
mettre ;_-tu point, ..::t aous lH.: serons t.,-uèrc:: à jour avant mi 1969, nous 
pourrions a lors envisr.lger 1·~. mise en c~~rtes perfor ées des donn&es des 
postes climn tologiques. En attendant , les to..,Jio~.\L..,: <.:limr. tologiqucs 
mensuels dont j 1 -:l i p%J.rlé .ct qui cont établis sur papier tr~nslucide 
pour être f~cilC;ment rcproducti ble;, seront diffusés aux us<• g ers qui 
on manifesteront l 0 désir. 

En de;.• qui concerne enfin les ~carteo pluviorn~triqucs, un 
a ccord est int c;rvenu entre:.: l 1 0n ::J·?Oï ct 1~ 1\.SF:CNA . L1 0R;.;:roH s'est 
ch:rgé de mettre en c,.rtes porfor~es toutl)s l c::s donn6cs correspon­
dc~nt à 1::: p·.;.riode 1930 - 1965, l' 1\S~c;: :l ;_'·Y~.r :t pris 1~. rGlèvc à 
p~rtir dr. 196G. Il est dommç-.go que l e même d csoin de cartes !1. 1 rit 
pn.::.:: pu être! ~dopt6, né:anmoins, l es deux jeux de> c~rtGs pourront 
être utilis~s pour des tr ·,vaux de ::;tetistiqueo, 11vec deux programmes 
diff~rents de l'ordin~t eur. 

_ Enfin, l' ordino.teur t!OUS perme ttra, le retard une; fois 
résorbû, cie nous att:-quer à des protl0t;;Gs plun scientifiques qui 
pourr:1.i ent nous êtr;; de:m mté:s , Lturéc-; <le r(:tour d<:: pr.;cipi t ;_·tioHs , 
répartitions gc..ussiom10l3 cle cert: ins ûl •!:mmïtS, etc •••• 

Reste h ~voquer pom· terminer, 1 ..:: syst~nt'~ de prévioions 
clos " léas ct d'avertissement s aux cultivateurs ou aux ore:;~nisrncs de: 
vulg<1.risation. Il est bien évident quo nos moycno en personnel 
quc.lifié es::-e;nticllcm.:..nt, ne nous permettent pas 1 1 ùla.bor;"l.tior~ de 
tel::: r onseiencri'lcnts adaptés :·.ux besoins de:.: chaque utilis teur ou de 
chaque culture. l1o.io les prûvisionu météorologiques génûrale;s~ à 
24 heurc~s ou ûventuellcr:1e .. t plus d 1 é chéa nce , ~lo.borées au Centre de 
YO!i'F , peuvent bic.:n cur ütr0 rl!gulièroment communiquées aux organismes 
utilisateurs intore:.::cés, pur le truchement d 1 un seul corr espond::mt 
dument accr~dit~ à le fairG ; nous ne pouvons on effet, nous ch<.!rger 
de la diffusion d e dé tail . 
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